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Cher ami:
J' a í regu, envoyé par Ismael Girard (¿

qu l j' écri s pour le remercier), le ns 5 d' OC OU sont parus vo s commentaires,
au sujet de LA LULÚet de CRoNIQUESD' JN IVI]] E::JTIU,ecc8llents tous les d aux ,

Inutile vous Elire que je me suis tres arrnJ_s3
en lisant tout ce que vous dites du réactionnarisme de ~~ ren9 Villllalonga.
C'est, comme vous le dites si bien1 un réactionnaire iro ffensif; et c'est pour
ga que s'il nous irrite parfois -ou meme sOW8nt- ~ définitive nous le lui
pardonnons, car ce n' est pas tres vénéneux. Souvent c' est un réactiann~risme
si ingénu qu'il fait sourire; parfois il se confond ~vec le regret (que tout
poet e comprend et ressent) du bon. temps j ad í a , fui pour toujours, d' az arrt pLue
merveilleux qu ' il se lIlele dan s notre souvení r=avoe notre enfm Ce évaporée, et
alors il n'yfo rien a objecter. Tout po et e a dzo i t d regr::etter les changemeniB
qui détruisent le monde de ses souvenirs:

Je hais le mouvement qui déplace les lignes

-et encore: a di t '38l.l de.Laí r e

... la forme d'une ville
change plus vi te, hélas, que le co er d ' un mortel.

Nous sui vrions Villalonga sans rése rves
s' il ne nous pr'opo aá t que ce regret du "temps perdull• Hélas, il y mele trop
ao uv arrt des choses qui ne sont pa s poétiques 11lais simplement betes W; et meme
odi euses.

ll/lais s' il est r éac't f onna.i r-s , il est intelli-
gent; de f'ac on que je lui envoyerai votre article, eür: ql.1'il lui pLa.lr a beau--
coup et qu'il comprendra parfaitement que vow avez raison. 11 est réactionnai-
re en toute connaissance de cause et aach arrt tres bien ce qu ' il Y a <:'B bete
dans son réactionnarisme -qui parfois semble une pose ou un dé~lisement.

11 s'est déguisé en Voltaire, ce qui ne
manque pa s d' audac s dan s un temps ou tant d ' autres se déguisent en Sades.

lIt ai ri de tout mon cosur- E:t j'lsqU:"aux ]C~
9clats en lisant : "E tra¡:¡aretz dins ~o qu' escrís de qu í tas dissertacions,
coma om ne fai pus a l' escala, sus los merits comparats de Voltáire eWRous-
s aau" .

Et je comprsnés tres bien que 1& francophilie
de Villalonga vous agac s , en tant qu t OccLtan; cornmea moim'agace la cf!astella-
nophilie de Hemingway et elle m'agacerait b:ie:1davantage dans un auteur occi-
tan!

Le co~nentaire, bref mais te~~nt élogieux,
que vous conaacr az a CRoNIQUES:D' UN IvIIG _8STIU, m' a l@[ pí,u beauoou p et J e
t¿cherai de le f'a.í.re repro::luire -trauui t en casti Ilan- duns la s ection que
LA VANGUARDIAdédie ~ft: un s fois par sernaine (oh queLle générooté)aux livres
ca t a t.ane . Car c ' est vr-aamerrt dorrmage q':te oet eIoge chaleureux IB ste ignoré
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~n vous remerciant une'fois de plus de llintéret que ~us ~ortez
a nos choses et av sc toute llamitié de toujours'

Nous avons suivi a travers LE MONDEle pr ocas affect ant EllJttreautres la
filIe de JeanMlYlarie Auzí as . Malheureusement LE lVlON])Eni arrive pae iDJ.jours a
~arcelone et nous sommes 'restés sans savoir la fin du proceso Est-ce qu'elle
a ét~ oondamnós? Et a quelle peine? Et cornme ont enduré ce ma.Lhsu r ses
parents?


